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Les espèces du groupe du Cyclops strenuus 
constatées en Suisse 

par 

M. Thiébaud 

Bienne. 

Avec 20 figures dans le texte. 


La systématique des Cyclopides a subi ces dernières années de 
grands changements et réalisé de notables progrès. Grâce aux tra¬ 
vaux de Kiefer le genre Cyclops , enrichi de nouvelles espèces 
trouvées dans des milieux peu explorés auparavant, a été disloqué 
et réparti en sous-genres nettement caractérisés. Ce sont les grou¬ 
pements naturels établis par A. Graeter (3) qui ont été utilisés 
pour cette nouvelle classification. Toutefois, dans la systématique 
de certaines espèces, tout n’était pas encore au point. C’est le cas 
pour Cyclops strenuus Fischer, une des espèces les plus répandues, 
mentionnée dans presque tous les travaux de faunistique et qui 
était considérée comme une espèce cosmopolite des plus communes. 
Dans son ouvrage classique Schmeil (14) groupait dans les limites 
de son Cyclops strenuus toute une série de formes voisines qui 
avaient été décrites auparavant comme espèces distinctes par plu¬ 
sieurs auteurs. Cette conception trop large des limites de l'espèce 
interdisait toute conclusion concernant la distribution géographique 
de ces diverses formes ou leur adaptation à certains milieux. C’est 
ce qui a engagé un zoologue polonais, Ivozmixski, de se vouer à 
l’étude de ce groupe en utilisant les méthodes modernes, morpho¬ 
métriques et statistiques, qui lui ont permis, non seulement de 
rétablir plusieurs des espèces considérées comme synonymes par 
Schmeil, mais aussi de découvrir plusieurs formes nouvelles, 
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espèces ou sous-espèces. Kozminski (5 à 9), qui avait utilisé du 
matériel récolté dans les lacs Wygry et le massif du Tatra, en 
Pologne, désirait pouvoir étendre ses conclusions à d’autres con¬ 
trées. C’est la raison pour laquelle je me suis décidé à reprendre, 
pour la Suisse, l’étude de ce groupe. J’ai pu alors constater que les 
observations de Kozminski s’appliquaient aussi aux formes que 
j’ai pu étudier et j’ai eu la satisfaction de pouvoir trouver en Suisse 
deux des formes nouvelles de Kozminski. Pour faciliter les recher¬ 
ches futures, car toutes les anciennes citations sont à revoir, je 
donnerai la description détaillée de toutes les formes du groupe que 
j’ai examinées. D’une manière générale le groupe du Cyclops 
strenuus Fischer peut se caractériser comme suit: 

Pattes de la 5 me paire à 2 articles, le deuxième portant deux 
addendes, une soie apicale et une épine latérale insérée au milieu 
du bord interne. Les trois derniers segments de l’antenne de la 
l re paire portent, chacun, une rangée de fines épines. Bord interne 
des branches de la furca avec rangées de fines soies. Sur le côté 
dorsal des branches de la furca, une crête chitineuse longitudinale. 
Angles externes inférieurs des IV me et V me segments thoraciques 
prolongés en appendices de forme et de dimension variables, 
caractéristiques des espèces et sous-espèces. Longueur relative de 
l’abdomen par rapport au céphalothorax variant dans d’assez 
fortes proportions. Les caractères spécifiques se rapportent essen¬ 
tiellement aux organes suivants: 

1. Nombre des articles de la l re paire d’antennes. 

2. Forme du 2 me segment du céphalothorax. 

3. Caractères des 4 me et 5 me segments du céphalothorax. 

4. Nombre des épines sur le bord externe du dernier article des 
exopodites des I re et II me paires de pattes natatoires, soit 2 (type 
« bini »), soit 3 (type « terni »). 

5. Indices quantitatifs donnant les rapports numériques des 
diverses régions du corps ainsi que les longueurs relatives des 
divers appendices du corps. Pour établir ces indices, Kozminski (5) 
a effectué des milliers de mensurations, au micromètre, sur 640 exem¬ 
plaires des divers types, et a pu établir ainsi des moyennes pour les 
séries de formes. Si quelques-uns de ces indices n’ont d’intérêt que 
pour des études spéciales sur la variabilité, d’autres, par contre, ont 
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une valeur certaine pour la détermination rapide et sure des diverses 
formes du groupe et remplacent, par des notions précises, les termes 
vagues qu’on trouve souvent dans les descriptions ou les tables 
de détermination. Je me suis donc donné pour tâche de contrôler 
si les indices qui figurent dans les tables de détermination de 
Kozminski et qui se rapportent aux espèces de Pologne s’appli¬ 
quent aussi aux formes suisses. Pans l’ensemble il y a concordance 
de ces indices. Je ne publierai pas ici tout le matériel statistique 
qui m’a permis d’arriver à cette conclusion. Je me contenterai de 
choisir, parmi ces indices, ceux qui ont une valeur spécifique cer¬ 
taine et en donnerai la valeur moyenne ainsi que les valeurs extrêmes 
(minimum et maximum observés). Comme il y a corrélation entre ces 
indices et certains caractères morphologiques spécifiques, la déter¬ 
mination des formes devient ainsi plus aisée et plus sûre pour les 
zoologues qui s’adonnent à des études de faunistique sans être des 
spécialistes en copépodes. Toutefois l’usage du micromètre est 
indispensable pour permettre le calcul de ces indices. 

Voici le tableau des indices les plus pratiques: 

A. En °/ 00 de la longueur du corps (céphalothorax + abdomen) 
sans la furca. 

1° Largeur maximale du céphalothorax. 

2° Largeur du IV me segment céphalothoracique. 

3° Largeur du V me segment céphalothoracique. 

4° Longueur des branches de la furca. 

B. En % de la longueur du céphalothorax. 

5° Longueur de l’abdomen (sans la furca). 

6° Largeur du IV me segment du céphalothorax. 

C. Indices divers. 

7° Largeur du V me segment du céphalothorax en % de la 
largeur du IV me segment. 

8° Largeur de la furca en % de sa longueur. 

9° Longueur de la soie furcale interne en % de la longueur de 
la soie apicale externe. 

10° Longueur de la soie latérale du premier article de la patte V 
en % de la longueur de la soie apicale du deuxième article. 
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il 0 Longueur totale du corps avec la furca mais sans les soies 
furcales. 

Voici les espèces du groupe constatées en Suisse: 

1° Cyclops insignis Claus. 


2 ° 

» 

strenuus Fischer 

ssp. strenuus Fischer. 

3° 

» 

» » 

ssp. landei Kozminski. 

40 

» 

tatricus Kozminski 

5° 

» 

» » 

nov. var. alpestris mihi. 

6 ° 

» 

abyssorum Sars. 


70 

» 

furcijer Sars. 




DESCRIPTION 

DES ESPÈCES 


1. Cyclops strenuus Fischer ssp strenuus Fischer (fig. 1). 

Céphalothorax peu rétréci en sa partie postérieure. Bord distal 
du II me segment légèrement ondulé. IV me segment à peine plus 
large à sa partie postérieure qu*à son bord antérieur, avec angles 
latéraux distaux un peu étirés en pointe mousse peu marquée. 
Largeur de ce segment valant 213-264 % 0 de la longueur du corps 
ou 66 % (61-71%) de la largeur maximale du céphalothorax. Le 
V me segment n’est pas étiré en prolongements aliformes mais pos¬ 
sède un petit appendice latéral aigu ou arrondi au milieu de la 
longueur du segment. Ce segment est passablement plus large que 
le 1 er segment abdominal et vaut les 158-216 % 0 de la longueur du 
corps. Abdomen assez long valant les 36% à 43% (moyenne 40,6 %) 
du céphalothorax. Branches de la furca assez longues valant les 
120 °/ 00 de la longueur du corps. Soie apicale interne assez courte 
(89°/ 00 de la longueur du corps) et valant les 5 / 4 de la longueur de 
la soie externe. Soie apicale médiane interne 1% fois plus longue 
que la soie médiane externe. Pattes natatoires du type «terni»; 
cependant celles du mâle peuvent être de l’un ou de l’autre 
type. Spermatophores petits ne dépassant pas le contour du 
segment génital. Ovisac portant un nombre variable d’œufs, parfois 
entre 80 et 100. Longueur totale sans les soies furcales: $ 1,8-2 mm.; 
$ 1,4 mm. 

Habitat : Mare dans le vallon de Vaufïelin (avril 1943). 


I 



Fig. 1: Cyclops strenuus ssp. strenuus Fischer. Vue dorsale de la $. — Fig. 2; 
Cyclops strenuus ssp. strenuus. Dernier article end. patte IV. — Fig. 3: 
Cyclops strenuus ssp. Icuidei Kozminski. Vue dorsale de la $. — Fig. 4: 
Cyclops strenuus ssp. landei Kozminski. 4 me et 5 rae segm. thoracique et 
1 er segm. abd. avec récep. sém. et spermatophore. Vue ventrale. — Fig. 5: 
Cyclops strenuus ssp. landei Kozminski. Patte V de la $. — Fig. 6: Cyclops 
strenuus ssp. landei Kozminski. Dernier article end. patte IV. 
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2. Cyclops strenuus Fischer ssp. landei Kozminski. 

Cette forme, assez voisine de C. strenuus ssp. strenuus , en diffère 
par les caractères suivants: Céphalothorax gros et robuste dans sa 
partie antérieure mais se rétrécissant beaucoup dans sa partie 
postérieure, si bien que la largeur du 4 me segment, en sa partie 
distale, n’égale que la moitié de la largeur maximale du céphalo¬ 
thorax (51%). Le 5 me segment est à peine plus large que le 1 er seg¬ 
ment abdominal et ne vaut que les 140°/ 00 de la largeur maximale 
du céphalothorax (fig. 3 et 4). La longueur de la furca ne vaut que 
les 132°/ 00 de la longueur du corps. Ses branches sont assez diver¬ 
gentes. La soie apicale interne est un peu plus longue que la furca 
et vaut les 150-156% de la longueur de l’externe. Exopodites des 
pattes natatoires du type terni. Le dernier article de l’endopodite 
de la patte IV est trois fois plus long que large et l’épine distale 
externe vaut les 36-40% de l'épine interne (56% chez C. strenuus 
strenuus) (fig. 6). 

Patte V (fig. 5). La soie de l’article basal n’égale que la moitié 
de la soie apicale du 2 me article et l’épine latérale de cet article 
ne vaut que le quart de la longueur de la soie apicale. Cette épine 
présente à sa base une ou deux spinules et quelques spinules se 
trouvent aussi à l’extrémité du deuxième article du côté externe. 
Ovisacs portés assez obliquement, renfermant 30 à 45 œufs. Sper- 
matophores petits et formant un angle obtus (fig. 4). Couleur 
jaune-orange avec diverticules noirs le long du dos. Longueur du 
corps de la $: 1,55 mm. 

Habitat: Vieille Thiéle à Meienried. Mare sur la chaîne de 
Chasserai près de la ferme de Jobert (1200 m.). Espèce des eaux 
froides. En janvier et février elle était en pleine période sexuée 
avec Ç ovifères et et, en avril, on n’en trouvait plus à Meienried 
que quelques rares exemplaires. En été je ne l’ai jamais observée 
tandis qu’au Jobert elle se trouve en fin octobre (Ç et ^). La forme 
de Jobert se distingue de celle de Meienried par la conformation du 

Urne 

segment du céphalothorax qui présente, sur les côtés, des 
boucliers incurvés vers le côté ventral et chevauchant un peu le 
III me segment (caractère du C. tatricus). 

Il est intéressant de constater qu’aussi bien par ses caractères 
morphométriques que par sa biologie, l’espèce de Meienried est 
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conforme à la forme type créée par Kozminski. En effet elle n'a 
été trouvée en Pologne, dans la région de Wygry, que dans quelques 
lacs de foret, peu profonds et à riche végétation, ce qui donnait à 
l’eau une couleur brunâtre provenant des plantes en décomposi¬ 
tion. En Pologne c'est aussi une forme d’hiver dont la période 
sexuée tombe en mars avec disparition de l’espèce en avril (forme 
monocylique et sténo!ope). Actuellement cette espèce, bien carac¬ 
térisée, n’est connue que de ses stations de Pologne et de celles de 
Suisse à Aleienried et vers Jobert où elle habite une petite mare 
assez profonde à eau brunie et à riche végétation. Il est probable 
qu'on la constatera dans d’autres stations présentant les memes 
conditions physico-chimiques. 

3. Cyclops tatricus Kozminski (fig. 7). 

Svn. Cyclops strenuus Fischer, b) forma tatricus Ivozminski 1927. 

Se distingue des autres espèces du groupe par sa forme massive, 
ramassée, et tout particulièrement par la forme du II me segment 
du céphalothorax qui est plus fortement développé et dont les 
parties latérales se prolongent sur les côtés et se recourbent ven- 
tralement pour former une sorte de bouclier qui recouvre partielle¬ 
ment le III me segment (fig. 8). Ce caractère se remarque déjà sur 
les derniers stades larvaires (fig. 10) où ce segment est plus large 
que les segments suivants. IV me segment avec prolongements 
angulaires latéraux plus ou moins développés (voir la remarque) 
et dirigés un peu dorsalement. V me segment plus étroit que le 
4 me , ayant sa plus grande largeur au milieu, où se trouvent de faibles 
extensions latérales en pointe. 

L’espèce frappe par le très fort développement du céphalothorax 
comparé à l’abdomen. En effet, la longueur de l’abdomen ne dépasse 
jamais 40% de la longueur du céphalothorax, en moyenne, d’après 
Kozminski, 34,8% et selon mes mesures de 32-39%. Furca valant 
146-158°/ 00 de la longueur du corps (Kozminski donne en moyenne 
150,2). Soie apicale externe valant 54-66% de la longueur de la 
soie interne. Pattes natatoires, en général du type «terni». 

Patte V. Soie latérale du 1 er article A r alant un peu plus de la 
moitié de la soie apicale du 2 me article (50%-60%) (fig. 11). 

Nombre des œufs: une vingtaine par ovisac. 

Longueur totale sans les soies furcales: 1,4-1,75 mm. 




Fig. 7-13. 

Fig. 7: Cyclops tatncus Kozminski. Vue dorsale de la $. — Fig. 8: Cyclops 
tatricus Kozminski. Vue latérale du céphalothorax. — Fig. 9: Cyclops 
tatricus Kozminski. Vue dorsale du <J. — Fig. 10: Cyclops tatricus 
Kozminski. Vue dorsale d’un copepodit. — Fig. 11: Cyclops tatricus 
Kozminski. Patte V de la $. — Fig. 12 : Cyclops tatricus Kozminski. Dernier 
article end. patte IV. — Fig. 13 : Cyclops tatricus Kozminski. Patte VI du <J. 



































ESPÈCES 1)1 GROUPE 1)1 CYCLOPS STREMs EN Sl.JSSE 2 { .K> 

Remarque. Quant à la structure du IV me segment du céphalo¬ 
thorax, elle présente, pour certaines populations alpines, une notable 
différence avec le type décrit par Kozminski. D’après ce dernier 
la partie postérieure de ce segment est à peine plus large, voire 
même aussi large que la partie antérieure. Ses angles latéraux 
s’atténuent en pointes dirigées en arrière, un peu obtuses, et ne 
forment pas d’ailes (fîg. 7). Par contre, les exemplaires provenant 
du lac du Saint-Bernard présentaient un IV me segment ayant sa 
plus grande largeur à sa base et dont les angles latéraux, très proémi¬ 
nents et pointus, se redressaient parfois dorsalement (type a de Koz- 
mixski) (fig. 14). Par la forme de ce segment, ces exemplaires 
rappellent beaucoup Cyclops scutifer Sars, mais tous les autres 
caractères et surtout les rapports morphométriques correspondent 
à C. tatricus. Cette forme avait déjà été remarquée par Zschokke 
qui ne connaissait que C. strenuus au sens large mais distinguait 
cependant dans les lacs du Grimsel une forme littorale et une forme 
pélagique qu’il assimile à C. scutifer Sars dont le IV me segment a 
des angles très proéminents. Les formes alpines de grande altitude 
de C. tatricus semblent donc, d’une manière générale, présenter ce 
caractère spécial que Kozminski (6) relève dans une note de la 
page 111 de son travail. Pour marquer cette différence, j’estime 
nécessaire la création d’une ssp. nouvelle C. tatricus ssp. alpestris 
mihi. Cette forme correspondrait donc au C. scutifer Sars selon 
Zschokke. 


4. Cyclops tatricus nov. ssp. alpestris mihi. 

Se distingue de l’espèce par les caractères suivants: Corps plus 
allongé par un plus grand développement du céphalothorax, 
l’abdomen ne valant que les 32% de la longueur du céphalothorax. 
III me segment du céphalothorax avec angles distaux externes assez 
aigus. IV me segment aussi large en sa partie distale ou même plus 
large que le 11I me segment, les angles distaux externes prolongés 
en expansions aliformes très pointues (fig. 14) à pointe recourbées 
parfois dorsalement (fîg. 15). Largeur de ce segment valant les 
258°/ 00 de la longueur du corps (237°/ 00 pour C. tatricus) et 70% de 
la largeur maximale du céphalothorax au lieu de 63% pour C. tatri¬ 
cus. V me segment comme chez C. tatricus. Soie apicale interne un 
peu plus longue que chez C. tatricus et valant plus de deux fois la 
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longueur de la soie externe (222% 0 ). Patte V. La soie apicale 
du 2 me article valant le double de la soie latérale du 1 er article. 
Longueur totale de la Ç (sans les soies furcales): 1,74 mm. 

Par la conformation générale du corps et du II me segment 
céphalothoracique, la forme possède les caractères de C. tatricus 
mais par la forme du 4 me segment du céphalothorax elle rappelle 
C . scutifer Sars. 

Habitat: Lac Ritom (Tessin). Lac de l’hospice du Grand-Saint- 
Bernard. (Matériel Fuhrmann, 26.VI 1.1920.) 

Historique. — Cette espèce a été créée par Kozminski (8, 9) 
pour des populations des lacs du Haut-Tatra (1620 m.) dans les 
Carpathes. Ayant reçu du matériel de Zschokke, il constatait 
aussi la présence de cette forme dans les lacs du Grimsel, ce qui 
l’autorise à affirmer que toutes les citations de C. strenuus des 
stations de montagne doivent se rapporter à la nouvelle espèce. 
Le matériel alpin que j’ai eu à ma disposition m’a permis de cons¬ 
tater le bien-fondé de cette allégation. En 1930, dans le lac de Fully 
(2120 m., matériel Linder) (10), puis dans le lac artificiel de 
Montsalvens (matériel E. André) (1), j’ai constaté la présence de 
C. tatricus . Puis dans les Grisons (lacs de Grialetsch, 2546 m., 
matériel Schmassmann) et dans des pêches mises à ma disposition 
par mon cher maître, M. le professeur Fuhrmann, et provenant du 
lac Ritom et des lacs du Saint-Bernard et de Fenêtre (2445-2630 m.) 
je l’ai aussi constaté sous la sous-espèce nouvelle alpestris milii. 
La forme existe donc dans toute la région alpine de la Suisse, 
des Grisons aux Alpes vaudoises. Je crois donc pouvoir affirmer 
que toutes les citations de C. strenuus dans les eaux du domaine 
alpin en Suisse doivent être attribuées à C. tatricus , comme le 
supposait Kozminski. L’espèce a du reste été trouvée dans les 
Alpes bavaroises, au Ivônigsee (Kiefer 1931) et dans le lac de 
Lunz, en Autriche (Roska 1930). 


5. Cyclops abyssorum Sars (fig. 16). 

Céphalothorax bien développé et abdomen plus court que chez C. 
strenuus ssp. strenuus. L’abdomen sans la furca ne vaut, en moyenne, 
que les 33% de la longueur du céphalothorax. Les deux derniers 
segments de ce dernier sont très courts mais larges, ce qui donne 
à l’espèce un aspect particulier qui avait frappé Burckhardt (2). 






Fig. 14: Cyclops tatricus ssp. alpestris mihi. Derniers segments du céphalothorax 
et 1 er segment de l’abdomen. — Fig. 15: Cyclops tatricus ssp. alpestris 
mihi. Derniers segments du céphalothorax et premier segment de l’abdo¬ 
men. — Fig. 16: Cyclops abyssorum Sars. Vue dorsale de la Ç. — Fig. 17 : 
Cyclops abyssorum Sars. Dernier article end. patte IV. — Fig. 18: Cyclops 
jurcifer Claus. V me segment du céphalothorax et 1 er segment abdominal 
du — Fig. 19: Cyclops jurcifer Cdaus. Patte V du <?. — Fig. 20: Cyclops 
jurcifer Claus. Dernier article end. patte IV du <$. 
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Angles externes des bords inférieurs des segments faiblements 
prolongés en une pointe un peu dirigée en arrière. V me segment du 
céphalothorax semblable à celui de C. strenuus ssp. strenuus. 
Abdomen court avec 1 er segment assez large. Branches de la furca 
longues, 8 à 9 fois plus longues que larges. Soie latérale externe 
aux trois quarts de la longueur et au premier quart une petite 
spinule comme chez C. bicuspidatus. Soie apicale interne bien déve¬ 
loppée, deux fois aussi longue que la soie apicale externe. Soie 
apicale médiane interne 2 y 2 fois aussi longue que la furca. Pattes 
natatoires du type « terni ». Patte IV (fig. 17). Les épines terminales 
du 2 me segment de l’endopodite sont moins robustes que chez 
C. strenuus ssp. strenuus et les soies pennées externes sont plus 
longues et plus souples. Nombre d’œufs par ovisac: 15 à 20. Lon¬ 
gueur de la $: 1,6 mm. 

Habitat: Lacs de Bienne, de Neuchâtel, Léman (Thiébaud). 
Lac de Thoune (v. Hofsten). Elle doit se trouver dans tous les 
grands lacs de la Suisse et correspondre à la variété pélagique 
distinguée par Burckhardt et Graeter, caractérisée par un allon¬ 
gement du céphalothorax par rapport à l’abdomen (v. Hofsten). 
D’après Burckhardt l’abdomen vaut les 36% de la longueur du 
céphalothorax. L’espèce n’est pas fréquente dans la zone littorale 
mais peuple surtout la zone pélagique profonde où elle est souvent 
l’hôte intermédiaire dans le développement du Dibothriocephalus 
latus en portant son procercoïde. 

6 . Cyclops furcijer Claus. 

Syn.: C. strenuus /. furcifer Claus (Kozminski 1927). 

II me à V me segments céphalothoraciques ayant la même struc¬ 
ture que chez C. strenuus ssp. strenuus. 1 er segment abdominal 
ayant une forme caractéristique, élargi en sa partie proximale puis 
se raccordant brusquement à sa moitié apicale qui est cylindrique 
(fig. 18). Furca de la Ç longue, ses deux branches étant peu écartées. 
Soie apicale interne très courte. Soies apicales moyennes très longues. 
Patte V: la soie latérale du 1 er article est longue et vaut presque 
les quatre cinquièmes de la soie apicale du dernier article (fig. 19). 

Habitat. — Je n’ai trouvé qu’un seul exemplaire, un de cette 
espèce, nouvelle pour la Suisse, dans un des étangs de Bonfol, dans 
une pêche faite le 17 avril 1946. Ces étangs, si intéressants par leur 
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llore (Marsilea) semblent avoir aussi une tanne microscopique 
spéciale. Roy (12) a trouvé fréquemment, en France, C. jurcijer , 
espèce caractéristique des eaux temporaires, des délaissés et des 
étangs à carpes qu’on vide chaque année. 


Cyclops insignis Clans. 

Grande espèce aux branches de la furca très allongées et à 
antenne courte n’ayant que 14 articles. Réceptacle séminal très 
large en avant, très rétréci en arrière. Pattes natatoires selon le 
type « bini ». X’est connue en Suisse que d’un étang à Bonfol 
(A. Graeter) (3) et du lac de Muzzano (Amberg 1903). 

TABLE DE DÉTERMINATION 

1. Antenne de la l re paire à 14 articles. C. insignis 

2. Antenne de la l re paire à 17 segments. 3 

3. Abdomen (sans la furca) assez dé\ 7 eloppé et dont la longueur 

vaut plus de 40% de celle du céphalothorax (41-44%) . . 4 

— Abdomen plus court valant 32 à 38% de la longueur du 

céphalothorax. 6 

4. Branches de la furca longues, étroites, près de dix fois plus 

longues que larges. 1 er segment de l’abdomen renflé en sa 
partie proximale et cylindrique en sa moitié distale . . C. furcifer 
Branches de la furca moins longues, six fois plus longues que 
larges. Partie renflée du 1 er segment de l’abdomen s’atté¬ 
nuant régulièrement jusqu’au bord distal. 5 

5. Céphalothorax se rétrécissant beaucoup à sa partie posté¬ 

rieure. 5 me segment à peine plus large que le 1 er segment 
abdominal. C . strenuus ssp. landei 

- Céphalothorax moins rétréci à sa partie postérieure. 5 me seg¬ 
ment passablement plus large que le 1 er segment abdominal 

C. strenuus ssp. strenuus 

6 . 2 me segment du céphalothorax très large formant sur les côtés 
des prolongements en forme de bouclier se recourbant du 

côté ventral et chevauchant le 3 me segment . 7 

2 me segment du céphalothorax sans boucliers latéraux. 

Soie apicale interne de la furca deux fois plus longue que 

la soie apicale externe . C. abyssonun 

7. Angle latéral externe du bord inférieur du 4 me segment du 

céphalothorax aigu et dirigé en bas. C. tatricus 

- Cet angle étiré en prolongement aliforme dirigé de côté et 

parfois recourbé en haut. Bord interne de ce segment aussi 
large que le 3 me segment. C. tatricus ssp. alpestris 
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M. THIEBAUD 


Indices (moyennes) 

Kz. d’après Kozminski (13) Tli = d’après Thiébaud (K) = Kiefer 


Indices 

C. strenuus 
ssp 

strenuus 

C. strenuus 
ssp 
landei 

Cyclops 

abyssorum 

| 

Cyclops ! 

tatricus \ 

C. tatricus 
nov. var. 
alpestris 

Cyclopus 

furcifer 

Kz. 

Th. 

Kz. 

Th. 

Kz. 

Th. 

Kz. 

1 

Th. 

\ 

Kz. 

Th. 

Kz. 

Th. 

I 

1. Lat. max. cphth. 
in % 0 long. corp. 

362 

385 

356 

362 354 

379 

373 

365 

(400 K.)' 


358 

$ 

362 

<? 

360 

2. Lat.IVseg. cphth. 
in % 0 long. corp. 

238 

238 

199 

168 

!227 

246 

238 

255 

(255 K.) 

— 

258 

240 

240 i 

1 

| 

3. Lat. Vseg. cphth. 
in %„ long. corp. 

187 

186 

166 

140 

196 

206 

198 

204 

(190 K.) 

— 

210 

195 

155 

4. Long. furc. in % 0 
long. corp. . . 

138 

122 

133 

132 

174 

150 

150 

151 

(200 K.) 

— 

150 

168 

107 | 

5. Long. abd. in % 
long, cphth. . . 

42 

41 

42 

42 

36 

( 33 

35 

34 

(37 K.) 

— 

32 

43 

41 

6. Lat. IV seg. 
cphth. in % lat. 
max. cphth. . . 

65 

68 

56 

52 

64 

68 

63 

67 

(64 K.) 

— 

70 

68 

68 

7. Lat. V seg. 
cphth. in % lat. 
cphth. IV seg. . 

78 

84 

85 

88 

86 

83 

84 

82 

(78 K.) 

— 

70 

82 

68 

8. Lat. furc. in % 1 
long, furcae. . . 

16 

16 

18 

18,1 

12,3 

14,2 

15,3 

15 

(19 K.) 

— 

15 

12 

19 

9. Long. set. ap. 
int. in % long, 
set. ap. ext. . . 

139 

136 

151 

149 

217 

200 

182 

186 

(192 K.) 

— 

222 

125 

163 

10. Long. set. min. 
ped. V. in % 
long. set. mai. 
ped. V . . . . 

57 

62 

49 

52 

45 

45 

54 

55 

(57 K.) 

— 

50 

62 

75 

o * 

11. Long. tôt. in mm. 

1,89 

1,95 

1,51 

1,55 

i 

2.— 

1,60 

1 ; 7 

1,71 

(1,32 IC.) 

— 

1,74 

L— 

? 
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